
Musique en ligneÂ :Â le streamingÂ inaugureÂ laÂ mondialisationÂ du marchÃ©

Description

Les promesses Ã©conomiques duÂ streamingÂ musical
Spotify ou la mondialisation du marchÃ© de la musique
Apple Music lâ€™opportuniste
YouTube et Facebook en embuscade

Le marchÃ© de la musique a longtemps Ã©tÃ© une affaire de privilÃ©giÃ©s puisquâ€™il sâ€™est
concentrÃ© Ã  plus de 80 %Â dans cinq paysÂ : les Ã‰tats-Unis, le Japon, le Royaume-Uni,
lâ€™Allemagne et la France. Les troisÂ majorsÂ mondiales de la musique tÃ©moignent dâ€™ailleurs de
cet ancrage historique, avec Universal Music Group aux Ã‰tats-Unis, contrÃ´lÃ©e par le groupe
franÃ§ais VivendiÂ ; avec Sony Music, contrÃ´lÃ©e par le groupe japonais Ã©ponymeÂ ; enfin, avec
Warner Music, uneÂ majorÂ britannique oÃ¹ dominent dÃ©sormais les capitaux russes (voirÂ La rem
Â nÂ°18-19, p.50). Une fois numÃ©risÃ©e et disponible en ligne, la musique a pu se mondialiser et
sâ€™Ã©tendre au-delÃ  de ses marchÃ©s historiques, un phÃ©nomÃ¨ne dont le piratage sâ€™est
chargÃ© dÃ¨s les annÃ©es 2000, amorÃ§ant Ã  cette occasion la chute du marchÃ© de la musique
enregistrÃ©e. Avec leÂ streamingÂ musical, et notamment ses offres par abonnement, les acteurs de la
musique enregistrÃ©e comptent transformer en vÃ©ritable marchÃ© les nouvelles pratiques planÃ©taires
dâ€™Ã©coute de la musique en ligne afin dâ€™assurer des revenus pÃ©rennes Ã  un secteur qui sort de
vingt annÃ©es douloureuses.

Les promesses Ã©conomiques duÂ streamingÂ musical

Ã€ lâ€™Ã©vidence, leÂ streamingÂ est en train de relancer les marchÃ©s historiques de la musique
enregistrÃ©e, comme l’attestent les chiffres du Global Music Report de lâ€™International Federation of
Phonographic Industry (IFPI) pour lâ€™annÃ©e 2017. Les cinq premiers marchÃ©s au monde affichent de
bons rÃ©sultats grÃ¢ce aux excellents chiffres duÂ streaming. Certes, le Japon ne parvient pas encore Ã 
compenser avec leÂ streamingÂ la perte de chiffre dâ€™affaires liÃ©e Ã  la baisse des ventes de CD. De
son cÃ´tÃ©, la France reste encore atypique, avec 51 %Â des ventes de musique enregistrÃ©e en format
CD ou vinyle. Mais le marchÃ© mondial, Ã  lâ€™inverse du marchÃ© franÃ§ais, dÃ©pend dÃ©sormais
majoritairement des revenus numÃ©riques (54 %), cette proportion devant sâ€™accroÃ®tre puisque le
chiffre dâ€™affaires duÂ streamingÂ sâ€™envole (+ 41,1 %), ce qui permet au marchÃ© mondial
dâ€™Ãªtre en hausse pour la troisiÃ¨me annÃ©e consÃ©cutive (+ 8,1 %), malgrÃ© lâ€™effondrement
des tÃ©lÃ©chargements (- 20,5 %) et la poursuite du recul des ventes physiques (- 5,4 %).

Ces chiffres masquent toutefois une rÃ©alitÃ© mondiale beaucoup plus contrastÃ©eÂ : le recul des ventes
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physiques et lâ€™effondrement des tÃ©lÃ©chargements concernent dâ€™abord les pays oÃ¹ le marchÃ©
de la musique sâ€™est dÃ©veloppÃ© historiquement quand, Ã  lâ€™inverse, les bons chiffres duÂ 
streamingÂ tÃ©moignent dâ€™un phÃ©nomÃ¨ne constatÃ© sur tous les continents. En Asie, le marchÃ©
croÃ®t de 5,4 %Â grÃ¢ce auÂ streamingÂ (+Â 38,2 %), oÃ¹ ce mode dâ€™Ã©coute touche dÃ©sormais
les pays les plus peuplÃ©sÂ : leÂ streamingÂ sâ€™envole de 60,8 %Â en un an en Inde, de 35,3 %Â en
Chine et de 24,3 %Â aux Philippines. Ces marchÃ©s Ã©taient absents de la carte desÂ majorsÂ il y a
encore vingt ans. MÃªme si le prix des abonnements y est plus bas quâ€™en Europe ou aux Ã‰tats-Unis,
ces pays sont le principal relais de croissance du marchÃ© de la musique, le marchÃ© chinois devant
mÃªme devenir Ã  terme le premier marchÃ© de la musique dans le monde. Le mÃªme constat peut Ãªtre
dressÃ© en AmÃ©rique latine oÃ¹ le marchÃ© croÃ®t de 17,7 %Â par rapport Ã  2016, tirÃ© lÃ  encore
par leÂ streamingÂ qui sâ€™envole Ã  + 48,9 %, quand les ventes physiques sâ€™effondrent de 41,5 %.
Le succÃ¨s duÂ streamingÂ permet ainsi au BrÃ©sil dâ€™afficher une croissance de 17,9 %Â de son
marchÃ© de la musique enregistrÃ©e, quand il Ã©tait en repli deÂ 3 %Â en 2016. Mais dâ€™autres pays
apparaissent sur la carte avec +Â 21,7 %Â pour le PÃ©rou ou encore +Â 10,5 %Â pour la Colombie. En
Europe, oÃ¹ le marchÃ© est plus mature, la hausse nâ€™est que de 4,3 %, leÂ streamingÂ affichant une
croissance de 17,3 %Â pour porter la part des revenus numÃ©riques Ã  43 %Â du total du marchÃ©. Les
chiffres duÂ streamingÂ sont excellents au Royaume-Uni et en Allemagne, avec des hausses respectives de
41,1 %Â et de 46,2 %, quand la France voit leÂ streamingÂ croÃ®tre de seulement 24,1 %,
phÃ©nomÃ¨ne qui sâ€™explique par lâ€™arrivÃ©e Ã  expiration de plusieurs offres dâ€™abonnement
proposÃ©es par les opÃ©rateurs de tÃ©lÃ©communications. Enfin, en AmÃ©rique du Nord, le marchÃ©
croÃ®t de 12,8 %Â grÃ¢ce aux performances duÂ streamingÂ (+ 49,9 %), les revenus numÃ©riques
comptant dÃ©sormais aux Ã‰tats-Unis pour 75 %Â du total du marchÃ© de la musique enregistrÃ©e.

LE MARCHÃ‰ DE LA MUSIQUE Sâ€™EST MONDIALISÃ‰ GRÃ‚CE AUÂ 
STREAMING, DONC AUSSI GRÃ‚CE AUX PLATEFORMES Dâ€™Ã‰COUTE QUI ONT
SU METTRE LEURS SERVICES Ã€ DISPOSITION PARTOUT DANS LE MONDE

Ã€ lâ€™Ã©vidence, le marchÃ© de la musique sâ€™est mondialisÃ© grÃ¢ce auÂ streaming, donc aussi
grÃ¢ce aux plateformes dâ€™Ã©coute qui ont su mettre leurs services Ã  disposition partout dans le
monde. Mais cette mondialisation est encore embryonnaireÂ : dans le Top 10 des marchÃ©s de la musique
enregistrÃ©e, seuls le BrÃ©sil et la Chine viennent cÃ´toyer les puissances industrielles dâ€™avant
lâ€™Ã¨re internet, en se classant respectivement Ã  la 9eÂ et 10eÂ place, derriÃ¨re les Ã‰tats-Unis, le
Japon, lâ€™Allemagne, le Royaume-Uni, la France, la CorÃ©e du Sud, le Canada et lâ€™Australie. Or, les
premiers marchÃ©s en nombre dâ€™internautes sont la Chine et lâ€™Inde, trÃ¨s loin devant le Canada ou
lâ€™Australie par exemple. Autant dire que la clientÃ¨le potentielle des offres de musique enÂ streaming
Â est trÃ¨s large, parce quâ€™elle concerne dÃ©sormais les 3 milliards de smartphones dans le monde, les
2 milliards dâ€™utilisateurs de Facebook, le milliard et demi dâ€™utilisateurs de YouTube, les 700
millions dâ€™utilisateurs des services de Tencent et les dizaines de millions dâ€™utilisateurs de Spotify,
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dâ€™Amazon ou encore de Deezer. Aussi la banque dâ€™affaires JP Morgan estime-t-elle Ã  60 milliards
de dollars le marchÃ© mondial de la musique en 2030, contre 17,3 milliards de dollars en 2017 selon
lâ€™IFPI, les perspectives de croissance pour leÂ streamingÂ Ã©tant gigantesques puisque les principales
plateformes dâ€™Ã©coute, en premier lieu Spotify et Apple Music, ne comptent ensemble que 110
millions dâ€™abonnÃ©s.
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Ã€ cet Ã©gard, les annonces rÃ©centes desÂ majors, qui ont renouvelÃ© leurs accords avec Spotify et
signÃ© des accords avec YouTube et Facebook sont autant dâ€™indications en faveur dâ€™une
accÃ©lÃ©ration de la mondialisation du marchÃ© duÂ streamingÂ musical. De son cÃ´tÃ©, Spotify
dÃ©friche la mondialisation des usages musicaux en achevant son internationalisation grÃ¢ce notamment
Ã  son alliance avec Tencent. Plus opportuniste, Apple compte sur ses terminaux pour imposer son service
Apple Music Ã  lâ€™Ã©chelle mondiale et profiter de la croissance des marchÃ©s que Spotify et Deezer
ont inventÃ©s il y a dÃ©sormais plus de dix ans.

SPOTIFY EST UN PURE PLAYER QUI EST DÃ‰SORMAIS MENACÃ‰ PAR LE
SUCCÃˆS DU MARCHÃ‰ QUâ€™IL A CRÃ‰Ã‰, LE DÃ‰VELOPPEMENT DU

STREAMING ATTIRANT DÃ‰SORMAIS LES GAFA

Spotify ou la mondialisation du marchÃ© de la musique

Avec 159 millions dâ€™utilisateurs mensuels et 71 millions dâ€™abonnÃ©s payants, Spotify est le leader
de la musique enÂ streaming, une place quâ€™il a patiemment conquise en dix ans. Il lui a fallu explorer
les nouveaux usages de la musique en ligne et trouver, avec lesÂ majorsÂ comme avec les opÃ©rateurs
tÃ©lÃ©coms, de nouvelles voies de coopÃ©ration. Mais Spotify est unÂ pure playerÂ qui est
dÃ©sormais menacÃ© par le succÃ¨s du marchÃ© quâ€™il a crÃ©Ã©, le dÃ©veloppement duÂ 
streamingÂ attirant dÃ©sormais les Gafa (voirÂ La remÂ nÂ°33, p.54). Ainsi, Apple a attendu 2015 pour
lancer son service deÂ streamingÂ musical, Apple Music, qui prend le relais dâ€™iTunes. Or, Apple a
dâ€™emblÃ©e annoncÃ© viser 100 millions dâ€™abonnÃ©s, le groupe disposant de ses terminaux pour
imposer son service musical (voirÂ La remÂ nÂ°36, p.56). Et Apple pourrait bien gagner son pari en
dÃ©trÃ´nant Spotify sur le marchÃ© amÃ©ricain, dÃ¨s lâ€™Ã©tÃ© 2018, selon leÂ Wall Street Journal,
la base dâ€™abonnÃ©s dâ€™Apple Music aux Ã‰tats-Unis croissant deÂ 5 %Â par mois contreÂ 2
%Â pour Spotify. Amazon a lui aussi une offre deÂ streamingÂ musical et Facebook et Google affinent
leur dispositif avant de se lancer.

LES RELATIONS ENTRE SPOTIFY ET LES AYANTS DROIT SONT DÃ‰CISIVES,
TOUTE MODIFICATION DES CONDITIONS CONTRACTUELLES, Ã€ SON
DÃ‰SAVANTAGE, POUVANT MENACER SÃ‰RIEUSEMENT SON MODÃˆLE
Dâ€™AFFAIRES

Câ€™est pour rÃ©sister Ã  la concurrence des Gafa que Spotify a optÃ© pour une mondialisation du
marchÃ© duÂ streamingÂ musical et lâ€™Ã©largissement maximal de sa base dâ€™utilisateurs afin de
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gagner trÃ¨s vite la taille mondiale qui le protÃ©gera. Depuis 2014, le groupe a multipliÃ© les ouvertures
de son service dans de nouveaux pays, en mÃªme temps quâ€™il rendait gratuit lâ€™accÃ¨s Ã  Spotify sur
smartphones et tablettes, certes dans une version dÃ©gradÃ©e, afin de toucher le plus rapidement possible
le plus grand nombre dâ€™utilisateurs (voirÂ La remÂ nÂ°29, p.68 et nÂ°30-31, p.73). Spotify, depuis,
nâ€™a pas dÃ©viÃ© de sa trajectoire. Il a Ã©largi aux utilisateurs gratuits lesÂ playlists
Â personnalisÃ©es en avril 2018 pour attirer un plus grand nombre dâ€™utilisateurs vers sa plateforme. Il
a lancÃ© son service en Afrique du Sud, en IsraÃ«l et au Vietnam en mars 2018. Enfin, Spotify est surtout
parvenu Ã  accÃ©der au marchÃ© chinois en sâ€™alliant avec Tencent en novembre 2017, qui a pris 7,5
%Â du capital de la plateforme dans le cadre dâ€™un accord de participations croisÃ©es, Spotify
contrÃ´lant en retourÂ 9 %Â de Tencent Music. Cet accord permet Ã  Spotify dâ€™accÃ©der aux services
de Tencent, dont la trÃ¨s puissante messagerie WeChat, la filiale Tencent Music du groupe dominant par
ailleurs le marchÃ© chinois duÂ streamingÂ musical avec KuGou, KuWo et QQ Music, qui ensemble
cumulent 700 millions dâ€™utilisateurs par mois. Ces plateformes distribuent essentiellement de la musique
chinoise que Spotify viendra complÃ©ter avec son catalogue de 40 millions de morceaux issus desÂ majors
Â occidentales.

La mondialisation de lâ€™offre de Spotify est Ã©galement passÃ©e par la Bourse, le groupe suÃ©dois
sâ€™Ã©tant introduit au New York Stock Exchange, le 3 avril 2018, en optant pour la cotation directe (les
dÃ©tenteurs du capital vendent directement leurs actions, sans Ã©mission de nouvelles actions). Ã€ la mi-
journÃ©e, la capitalisation boursiÃ¨re de Spotify a atteint 29,5 milliards de dollars, signe de la confiance
des investisseurs dans le marchÃ© duÂ streamingÂ et dans la premiÃ¨re plateforme de distribution de la
musique au monde. Lâ€™objectif sera dÃ©sormais, pour Spotify, de ne pas les dÃ©cevoir en rÃ©sistant
Ã  la concurrence des Gafa et en stabilisant son modÃ¨le Ã©conomique, Spotify nâ€™ayant jamais
dÃ©gagÃ© de bÃ©nÃ©fices.
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Si Spotify a un potentiel de croissance important avec trois milliards de possesseurs de smartphones dans le
monde Ã  convertir Ã  ses offres payantes, son modÃ¨le dâ€™affaires semble en revanche moins
prometteur que celui de Netflix, leader duÂ streamingÂ vidÃ©o par abonnement. En effet, Netflix construit
progressivement son propre catalogue quand Spotify dÃ©pend de ses accords avec les troisÂ majorsÂ et
Merlin, qui reprÃ©sente les producteurs indÃ©pendants, pour continuer Ã  pouvoir distribuer de la
musique. Or, ces accords indexent la rÃ©munÃ©ration de la musique sur sa consommation, une fois lesÂ 
minimaÂ garantis atteints (voirÂ La remÂ nÂ°17, p.38). Autant dire que Spotify ne peut pas amortir ses
coÃ»ts sur un parc Ã©largi dâ€™utilisateurs aussi bien que le fait Netflix, lequel mise sur les Ã©conomies
dâ€™Ã©chelle pour devenir rentable.

Le modÃ¨le dâ€™affaires de Spotify repose donc sur le juste Ã©quilibre entre utilisateurs gratuits et
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abonnÃ©s, et sur les conditions contractuelles nÃ©gociÃ©es avec les producteurs. En effet, les utilisateurs
gratuits, sâ€™ils rapportent de maigres recettes publicitaires, coÃ»tent cher au service qui doit
rÃ©munÃ©rer les producteurs pour chaque titre Ã©coutÃ©. En revanche, cette dÃ©pense est le moyen de
constituer rapidement le vivier dâ€™utilisateurs dans lequel se trouvent les futurs abonnÃ©s. Ce sont ces
derniers qui sont rentables, mais ils devraient reprÃ©senter 60 %Â de la base dâ€™utilisateurs pour que
Spotify devienne bÃ©nÃ©ficiaire, contre 44 %Â actuellement selon Enders Analysis citÃ© parÂ 
LesÂ Echos. En effet, les abonnÃ©s permettent dâ€™amortir plus rapidement les dÃ©penses liÃ©es auxÂ 
minimaÂ garantis, ce qui autorise dans un second temps une augmentation de la marge, mais Ã  condition
que la consommation de titres par la plupart des abonnÃ©s engendre des reversements aux ayants droit,
infÃ©rieurs au coÃ»t de lâ€™abonnement. Ainsi Spotify reverse-t-il prÃ¨s de 75 %Â de son chiffre
dâ€™affaires aux producteurs, ce qui lâ€™empÃªche dâ€™Ãªtre actuellement rentableÂ : son chiffre
dâ€™affaires, lÃ©gÃ¨rement supÃ©rieur, ne parvient pas Ã  combler les charges de la sociÃ©tÃ©.

Ã€ cet Ã©gard, les relations entre Spotify et les ayants droit sont dÃ©cisives, toute modification des
conditions contractuelles, Ã  son dÃ©savantage, pouvant menacer sÃ©rieusement son modÃ¨le
dâ€™affaires. Certes, Spotify est protÃ©gÃ© par sa taille, par son accord avec Tencent qui offre auxÂ 
majorsÂ un accÃ¨s au marchÃ© chinois, enfin par la prÃ©sence de Sony Music Ã  son capital. Spotify est
protÃ©gÃ© Ã©galement par son statut, la plateforme Ã©tant la seule des grandes plateformes deÂ 
streamingÂ qui ne soit pas liÃ©e aux Gafa, lesquels pourraient en cas de monopole imposer des conditions
trÃ¨s contraignantes aux producteurs. Câ€™est en ce sens que le renouvellement des accords entre Spotify
et lesÂ majors, juste avant son entrÃ©e en Bourse, a Ã©tÃ© interprÃ©tÃ© comme une stabilisation de
son modÃ¨le Ã©conomique. Mais Spotify doit Ã©galement respecter les dÃ©cisions du lÃ©gislateur, qui
tend Ã  protÃ©ger dâ€™abord la crÃ©ation. Ainsi en dÃ©cidant en janvier 2018 de porter de 10,5 Ã  15,1
%Â la part reversÃ©e aux auteurs-compositeurs au titre des rÃ©munÃ©rations issues duÂ streaming, le
Copyright Royalty Board (CRB) a-t-il imposÃ© Ã  Spotify dâ€™augmenter encore le pourcentage de son
chiffre dâ€™affaires Ã  rendre aux ayants droit aux Ã‰tats-Unis.

Câ€™EST EN PARTIE POUR RATTRAPER SON RETARD DANS LA CAPACITÃ‰ Ã€
RECOMMANDER LES BONS MORCEAUX AUX BONNES PERSONNES QUâ€™APPLE

A RACHETÃ‰ Lâ€™APPLICATION DE RECONNAISSANCE MUSICALE SHAZAM

Câ€™est pour se prÃ©munir contre la concurrence des Gafa et contre les risques associÃ©s Ã  son
modÃ¨le dâ€™affaires que Spotify, dÃ©sormais, diversifie son offre. Une publicitÃ© sur lâ€™application
Spotify aux Ã‰tats-Unis a rÃ©vÃ©lÃ© le lancement imminent dâ€™un mini autoradio connectÃ©
permettant dâ€™installer Spotify dans sa voiture et de le commander par la voix pour quâ€™il joue vosÂ 
playlistsÂ favorites. Hormis la diversification attendue du chiffre dâ€™affaires, cet autoradio connectÃ©
sera un moyen de recruter de nouveaux abonnÃ©s. Spotify suit ici le dÃ©veloppement des objets
connectÃ©s tout en Ã©vitant dâ€™aller concurrencer directement les enceintes connectÃ©es des Gafa,
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oÃ¹ il jouera aussi son avenir. Enfin, parce que les Gafa intÃ¨grent souvent leur offre deÂ streaming
Â musical Ã  une offre Ã©largie de contenus et de services (voirÂ La remÂ nÂ°41, p.71), Spotify sâ€™est
alliÃ© Ã  Hulu, aux Ã‰tats-Unis, pour proposer une offre combinÃ©e de musique et de vidÃ©o enÂ 
streamingÂ Ã  un tarif rÃ©duit, un moyen de rÃ©pliquer notamment Ã  la concurrence des offres
intÃ©grÃ©es dâ€™Amazon Prime. Pour 13 dollars par mois, lâ€™offre combinÃ©e Spotify et Hulu
donne accÃ¨s au catalogue musical de Spotify et auxÂ 75 000Â programmes disponibles sur Hulu, alors que
sâ€™abonner sÃ©parÃ©ment aux deux services coÃ»terait 18 dollars. Cette alliance, rÃ©servÃ©e
dâ€™abord aux abonnÃ©s amÃ©ricains de Spotify, permettra dans un second temps dâ€™Ã©largir le
recrutement du service deÂ streamingÂ musical, dâ€™abord auprÃ¨s des abonnÃ©s de Hulu (17 millions
de foyers amÃ©ricains), puis auprÃ¨s de tous ceux qui sont intÃ©ressÃ©s par cette offre couplÃ©e,
proposÃ©e dÃ©jÃ  aux Ã©tudiants en version test.

Apple Music lâ€™opportuniste

Parce que leÂ streamingÂ a dÃ©trÃ´nÃ© le tÃ©lÃ©chargement Ã  lâ€™acte, Apple a lancÃ© son
service deÂ streamingÂ par abonnement, Apple Music, dÃ¨s 2015 (voirÂ La remÂ nÂ°36, p.56). Avec ce
service, Apple compte non seulement donner Ã  lâ€™iPhone les contenus qui le valorisent, mais il espÃ¨re
Ã©galement dÃ©velopper les revenus issus de son activitÃ© de services, faute dâ€™inventer le terminal
qui lui ouvrira les portes dâ€™un nouveau marchÃ© (voirÂ La remÂ nÂ°25, p.62). Autant dire
quâ€™Apple Music est un vrai concurrent pour Spotify parce quâ€™il sâ€™agit dâ€™une activitÃ©
stratÃ©gique pour le Groupe Apple et pas seulement dâ€™une application parmi tant dâ€™autres. Apple
mobilise donc son Ã©cosystÃ¨me pour imposer Apple MusicÂ : aprÃ¨s lâ€™iPhone et lâ€™iPad, Apple
Music a Ã©tÃ© intÃ©grÃ© Ã  lâ€™HomePod, lâ€™enceinte connectÃ©e dâ€™Apple sortie aux Ã‰tats-
Unis en fÃ©vrier 2018 et en France en juin 2018. Ã‰quipÃ©e de sept haut-parleurs, elle a de quoi
sâ€™imposer comme le remplaÃ§ant potentiel des stations iPod et iPhone au sein du foyer. Sur le
marchÃ© des enceintes intelligentes, le choix des morceaux en fonction du contexte est essentiel, un
domaine dans lequel Spotify a une longueur dâ€™avance, sa force reposant sur la qualitÃ© de sesÂ playlists
Â et de ses recommandations.

GOOGLE COMME FACEBOOK VIENNENT Dâ€™ANNONCER DES ACCORDS
IMPORTANTS AVEC DES MAJORS ET DES PRODUCTEURS INDÃ‰PENDANTS

Câ€™est en partie pour rattraper son retard dans la capacitÃ© Ã  recommander les bons morceaux aux
bonnes personnes quâ€™Apple a rachetÃ© lâ€™application de reconnaissance musicale Shazam, en
dÃ©cembre 2017, pour 400 millions de dollars. LancÃ©e en 1999, Shazam sâ€™est imposÃ©e dans les
smartphones depuis que le service a Ã©tÃ© rendu disponible sous forme dâ€™application, au point de
compter dÃ©sormais dans la catÃ©gorie des applications tÃ©lÃ©chargÃ©es plus de 100 millions de fois
dans le Play Store. Shazam dispose donc dâ€™une base de donnÃ©es trÃ¨s riche en morceaux
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apprÃ©ciÃ©s par les utilisateurs de smartphones, jusquâ€™ici valorisÃ©e par les renvois dâ€™audience
que lâ€™application engendre quand elle propose dâ€™aller Ã©couter un titre sur un service deÂ 
streamingÂ ou de le tÃ©lÃ©charger. En lâ€™occurrence, Shazam laisse le choix du service
dâ€™Ã©coute, les services disponibles en accÃ¨s libre avec financement publicitaire Ã©tant avantagÃ©s
par les utilisateurs, comme Deezer ou Spotify, quand Apple Music nâ€™est accessible que par abonnement.
Autant dire que lâ€™intÃ©gration de Shazam dans Apple Music pourrait donner un avantage compÃ©titif
certain au service deÂ streamingÂ face Ã  ses concurrents, et encore plus si ShazamÂ Â« priorise Â»Â les
renvois dâ€™audience vers Apple Music. Par ailleurs, le contrÃ´le de Shazam pourrait permettre Ã  Apple
de rÃ©cupÃ©rer des informations sur ses concurrents dans leÂ streamingÂ musical, ce qui constituerait un
avantage certain. Ces risques concurrentiels ont conduit plusieurs pays europÃ©ens, l’Autriche, l’Espagne,
la France, l’Italie, la SuÃ¨de, mais Ã©galement la NorvÃ¨ge et l’Islande qui relÃ¨vent de l’espace
Ã©conomique europÃ©en, Ã  saisir lâ€™Union europÃ©enne pour quâ€™elle enquÃªte sur ce rachat.
DÃ¨s fÃ©vrier 2018, lâ€™Union a ouvert une enquÃªte pour estimer si le rachatÂ Â« pourrait menacer, 
voire affecter la concurrence dans la zone Ã©conomique europÃ©enne Â». Le 24 avril 2018, la
Commission europÃ©enne confirmait le lancement dâ€™une enquÃªte approfondie sur lâ€™opÃ©ration
qui pourrait nuire Ã  la concurrence enÂ Â« rÃ©duisant le choix pour les utilisateurs de services de 
diffusion de musique en continu Â». Ã€ vrai dire, lâ€™enjeu est rÃ©el pour la Commission europÃ©enne
car, Ã  lâ€™exception dâ€™Apple Music qui est amÃ©ricain, ou encore de Tidal, les pÃ©pites mondiales
duÂ streamingÂ musical sont principalement europÃ©ennes, avec Spotify, Deezer et SoundCloud.

YouTube et Facebook en embuscade

Si Apple Music est pour lâ€™instant le grand concurrent amÃ©ricain de Spotify, de nouveaux venus, issus
Ã©galement des Gafa, pourraient Ã  terme le menacer. En effet, Google comme Facebook viennent
dâ€™annoncer des accords importants avec desÂ majorsÂ et des producteurs indÃ©pendants qui leur
permettront de dÃ©ployer leur offre de musique en ligne dans des conditions optimales.

Alors que le service deÂ streamingÂ musical de Google baptisÃ© Google Play Music, lancÃ© en 2011 (
voirÂ La remÂ nÂ°29, p.56) nâ€™a jamais vÃ©ritablement dÃ©collÃ©, le groupe de Mountain View
compte dÃ©sormais sâ€™appuyer sur YouTube pour se dÃ©velopper enfin dans la musique. En effet,
YouTube dÃ©ploie depuis 2016 aux Ã‰tats-Unis une offre enrichie de contenus, facturÃ©e sur
abonnement et appelÃ©e YouTube Red (voirÂ La remÂ nÂ°37, p.60). Cette derniÃ¨re inclut dÃ©jÃ  de la
musique, YouTube testant depuis 2014 une offre de musique enÂ streamingÂ sur abonnement sous le nom
de Music Key (voirÂ La remÂ nÂ°33, p.54). Celle-ci va dÃ©sormais disposer des moyens de
sâ€™internationaliser depuis que YouTube a trouvÃ© un accord avec lesÂ majorsÂ qui lui reprochaient de
mal rÃ©munÃ©rer lesÂ streamsÂ sur son service de vidÃ©o (voirÂ La remÂ nÂ°41, p.67). En mars 2017,
YouTube a ainsi passÃ© des accords avec Warner Music, puis avec Universal Music et Sony Music en
dÃ©cembre 2017. Ils incluent la distribution gratuite et payante des titres des troisÂ majorsÂ et cela pour
une distribution internationale, moyennant un relÃ¨vement de la redevance payÃ©e par YouTube pour
disposer du droit dâ€™exploiter leur catalogue. Le service deÂ streamingÂ musical sur abonnement de
YouTube va donc pouvoir se transformer en vÃ©ritable concurrent dâ€™Apple Music ou de Spotify.
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YouTube Music a Ã©tÃ© lancÃ© le 22 mai 2018 dans cinq pays, dont les Ã‰tats-Unis, avant dâ€™Ãªtre
Ã©tendu au monde entier. Deux versions sont proposÃ©es, la version avec publicitÃ© et une version
payante Ã  9,99 dollars par mois. ParallÃ¨lement, les anciens services musicaux de Google seront fermÃ©s,
les utilisateurs de Google Play Music devant basculer automatiquement sur YouTube Music. Mais Google
risque de ne pas sâ€™engager dans une logique dâ€™exclusivitÃ© en imposant YouTube Music dans les
smartphones opÃ©rant sous Android ou dans son enceinte connectÃ©e Google Home. Cette derniÃ¨re
propose par dÃ©faut lâ€™accÃ¨s Ã  tous les services deÂ streamingÂ musical,Â la prioritÃ©Â pour
Google restant de contrÃ´ler la base la plus large dâ€™utilisateurs pour ses services de recherche et ses OS.
Par ailleurs, la mÃªme dÃ©marche a Ã©tÃ© initiÃ©e par Google pour son service de vidÃ©o sur
abonnement, YouTube Red, devenu YouTube Premium.

Si YouTube peut Ã  lâ€™avenir sâ€™imposer comme un concurrent sÃ©rieux sur le marchÃ© duÂ 
streamingÂ musical parce quâ€™il apporte avec lui plus dâ€™un milliard dâ€™utilisateurs, Facebook
lâ€™est tout autant, et pour les mÃªmes raisons. Le rÃ©seau social numÃ©rique vient Ã©galement de
signer une sÃ©rie dâ€™accords avec lesÂ majorsÂ de la musique et les producteurs indÃ©pendants afin
de sÃ©curiser lâ€™accÃ¨s de ses services Ã  leur catalogue. Dans la foulÃ©e de YouTube, Facebook a
signÃ© un premier accord de rÃ©munÃ©ration avec Universal Music en dÃ©cembre 2017, suivi dâ€™un
accord avec Sony Music en janvier 2018 et avec Warner Music en mars 2018. Toujours en mars, Facebook
sâ€™est entendu Ã©galement avec la Sacem, la Socan, Ã©quivalent canadien de la Sacem, et enfin avec
lâ€™Ã©diteur amÃ©ricain Wixen Music Publishing afin dâ€™encadrer les modalitÃ©s de
rÃ©munÃ©ration des auteurs et compositeurs lors de la diffusion de leurs titres. Si ces accords
sÃ©curisent juridiquement la reprise de morceaux en fond musical pour les vidÃ©os postÃ©es sur
Facebook, ils permettent Ã©galement au rÃ©seau social de dÃ©velopper une offre lÃ©gale de musique en
ligne. Câ€™est ce quâ€™espÃ¨rent probablement lesÂ majorsÂ qui, en signant avec YouTube et
Facebook, savent que leur catalogue va dÃ©sormais Ãªtre distribuÃ© et valorisÃ© auprÃ¨s de plus de
deux milliards dâ€™internautes, un changement dâ€™Ã©chelle sans commune mesure comparÃ© aux
chiffres actuels duÂ streamingÂ musical sur abonnement, oÃ¹ les acteurs ne rÃ©unissent que des dizaines
de millions dâ€™abonnÃ©s.

Ce changement dâ€™Ã©chelle et les promesses de revenus nouveaux qui lâ€™accompagnent expliquent
tout Ã  la fois la valorisation importante des acteurs de la musique, aprÃ¨s deux dÃ©cennies de
dÃ©prÃ©ciation, et le regain dâ€™intÃ©rÃªt pour lâ€™Ã©dition musicale. Ainsi, outre les bons
rÃ©sultats de Spotify en Bourse, lequel reprÃ©sente les distributeurs, lesÂ majorsÂ sont elles aussi trÃ¨s
bien valorisÃ©esÂ : Universal Music pourrait valoir jusquâ€™Ã  40 milliards de dollars, plus que sa
maison mÃ¨re VivendiÂ ; Sony Music est estimÃ© Ã  prÃ¨s de 20Â milliards de dollarsÂ ; Warner Music
Ã  15 milliards de dollarsÂ ; Tencent Music Ã  25 milliards de dollars, des chiffres qui excÃ¨dent de loin la
rÃ©alitÃ© du marchÃ© mondial de la musique en 2017, mais qui anticipent sa future croissance. Si lesÂ 
majorsÂ reprÃ©sentent la production musicale, les Ã©diteurs ne sont pas en reste. Ils gÃ¨rent les droits
dâ€™auteur et les catalogues constituÃ©s des anciens albums, leur premiÃ¨re exploitation (18Â mois en
moyenne) revenant auxÂ majors. Or leÂ streamingÂ redonne une seconde vie aux anciens titres, ce qui
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offre aux Ã©diteurs une source nouvelle de revenus. Le marchÃ© devrait donc Ãªtre amenÃ© Ã  se
consolider, Sony ATV Music Publishing, la branche Ã©dition musicale de Sony, sâ€™Ã©tant
positionnÃ©e pour reprendre la totalitÃ© du capital dâ€™EMI Publishing, dont elle dÃ©tient dÃ©jÃ  40
%Â depuis la vente des actifs de lâ€™ex-majorÂ du disque en 2012 (voirÂ La remÂ nÂ°24, p.7).
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